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f^ayons X natüfels 1

ocs allons aujourd'hui, les premiers dans la presse
et pour cause signaler une decouverte appelee ä

un grand retentissement. II s'agit de l'obtention de

photographies radiographiques avec le premier appareil photo-
graphique venu et... le soleil, tout simplement, et sans
avoir besoin des fameux rayons X, produits au moyen
d'appareils fort cQÜteux et d'un maniement fort complique.

Disons toutd'abord que nousn'avons pas encore obtenu,
ni cherche ä obtenir, la perfection ä laquelle d'autres ne

tarderont pas a arriver. Nous crovons avoir trouve un
principe initial, une decouverte, en un mot: nous la signa-
lons au monde savant et aux milliers de photographes
amateurs et de profession. Nul doute que le premier pas
etant fait, on ne marche desormais a pas de geant dans la

voie indiquee par nous.
Void les faits dont il s'agit et les conditions dans les-

quelles nous les avons constates : Imaginez la courette d'un
immeuble, eclairee en partie par le soleil, l'autre partie
etant dans 1'ombre. Dans cette derniere partie, nous avons

place une personne assise sur une chaise ä la limite de

1'ombre et du soleil, de facon que la dite personne'ait le

corps dans 1'ombre, le dos settlement etant caresse par le

soleil.
Nous avons ensuite dispose notre appareil — (nous ope-

rions a l'a'ide d'une steno-jumelle Joux> — dans la partie
ombre, ä quelques metres en avanf du sujet ä photographier
(un monsieur), lequel nous faisait face. Puis, nous avons
tire en install lane.

1 Cette publication est taite sous toutes reserves. (La Red.)
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Or, au developpement, nous avons constate ceci : Que le

corps du sujet etait devenu transparent, et qu'ii travers on

distinguait non settlement certains os du corps, mais qu'on
pouvait voir et tres distinctement des objets si tries derriere
le corp meine

Voici, d'ailleurs, la description detaillee de ce que nous
avons obtenu :

A travers le chapeau et la boite cranienne de notre sujet,
on voit se continuer le detail d'une porte placee a six

metres environ derriere lui. A travers ses deux jambes, on
voit avec une nettete, une precision absolue, toute la chaise

en bois courbe avec ses croisillons et son cannage. Le contour

de la cuisse de la jambe gauche, croisee sur l'amre,
est fortement indique ä l'interieur du pantalon. Des dalles
de verre, situees dans le sol de la courette, en arriere du

sujet, sont egalement parfaitement visibles a travers les

mollets ; la canne aussi est transparente. Mais il y a mieux :

on apercoit, teintes en gris et suffisamment net, dans l'e-

paisseur de la jambe droite allongee, le tibia et le perone.
la rotule et le femur

Nous avons dit et le repetons, ce n'est la qu'un debut.
Nous avons cependant recommence et reussi l'experience
sur une jeune femme. Pour prendre date, nous signalons
le fait, — qui ne saurait etre mis en doute puisque nous
tenons a la disposition du public les photographies ob-

tenues, — esperant apprendre ä bref delai que d'autres
auront perfectionne cette decouverte : la production naturelle

de Rayons X d'un pouvoir extraordinaire jusqu'ici
inc'onnu. au moyen de la settle lumiere solaire utilisee d'une
cerlaine facon.

CoUSINHT.

Nota. — Nous avons obtenu egalement d la pose, et dans

une salle inondee en par tie de soleil, des photographies de

sujets devenus transparents.
(Moniteur. I
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